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Essais de traitement de l'eczéma des Carnivores 
par le venin de crapaud 
par .T. GUILHON et H. 'VALTER 
Le venin de crapaud, dont la toxicité et les propriétés théra­
peutiques sont connues depuis longtemps, n'a fait l'objet de tra­
vaux scientifiques que vers la fin du xu" siècle. FoRNARA montre, 
dès f877, qu'un extrait alcoolique (phrynine) agit sur le cœur et 
sur les vahiseaux. Depuis cette époque, de très nombreuses 
recherches effectuées sur l'homme et les animaux, ont montré� 
d'une façon précise, que le venin de crapaud renferme des subs­
tances douées de propriétés cardio-toniques et hémostatiques. En 
f936, ZuM.."i\IET et Dunms-FERRIÈRE ont trouvé, en outre, que le 
venin de crapaud frais renferme de la vitamine C et une quantité 
de gluthation réduit, nettement plus élevée (3 mgr. t:l37 par 
gramme de venin) que celle que l'on rencontre dans le foie 
(2 mgr. tstl3). Cette teneur importante en gluthation, qui joue un 
rôle actif dans les phénomènes d'oxydo-réduction, nous a incité 
à utiliser le venin de crapaud pour lutter contre les diverses 
manifestations de l'eczéma qui sont souvent liées à des troubles 
du métabolisme. Nous avons employé dans nos rechercl1es du 
venin frais total, extrait des glandes parotoïdes, et tyndallisé. 
Cette préparation a été injectée, dans le muscle, tous les deux 
jours, aux doses de :l/2 à 1 cc. par kilogramme à 21 chiens âgés 
de f à fü ans, et à 3 chats adultes (3 à 8 ans) atteints d'eczéma 
récent ou ancien. La plupart des animaux en bon (14 chiens et 
2 chats) ou mauvais état (7 chiens et un chat) ont reçu, au plus, 
10 injections. : 
Les animaux étaient soumis pendant le traitement à un chan­
gement de régime approprié à leur état et à leur alimentation 
habituelle. 
Nous n'avons retenu pour cette première expérimentation que 
des sujets dont les lésion�, très anciennes, se sont montrées 
rebelles à de très nombreuses interventions aussi bien générales, 
que locales. Dans ces conditions d'expérimentation, les animaux 
que nous avons pu suivre, régulièrement, nous ont permis 
d'observer les faits suivants. Les chiens présentent dès la pre­
mière injection un abattement d'intensité variable, souvent 
accompagné d'hyperthermie (1°2 à 1°o) et d'une diminution de 
Bul. Acad. Vét. - Tome XXIV, Février 1951. -- Vigot Frères, Editeurs. 
108 BULLETIN DE L'ACADÉMIE 
l'appétit. Après chaque injection, ces phénomènes s'atténuent 
progressivement. Toutes ces réactions atteignent leur maximum 
entre la 2° et la oe injection et disparaissent, définitivement, 
entre la oe et la se. Le prurit souvent très intense avant le traite­
ment est plus faible dès la deuxième injection pour disparaître 
d'une façon durable entre la 2e et la 8'! injection. Enfin, les lésions 
cutanées de nature et d'étendue variables s'effacent complètement 
entre la 4" et la se injection. 
Dans tous les cas, les animaux sont devenus plus gais, plus 
actifs après le traitement. Cette constatation est plus spectacu­
laire chez les vieux sujets que chez les jeunes. 
Chez les chats, qui son� moins sensibles, à l'action nocive du 
venin que les chiens, nous avons constaté un cas dans lequel 
l'amélioration fut très importante, mais la guérison clinique 
totale n'a pas été obtenue aussi nettement que chez les autres 
malades. 
En conclusion, le venin de crapaud, grâce à certains de ses 
composants, qui restent à préciser, semble avoir une action heu­
reuse sur l'évolution de l'eczéma chronique des Carnivores en 
agissant vraisemblablement sur le métabolisme souvent altéré 
par le sédentarisme et une alimentation défectueuse chez les ani-
maux prédisposés. 
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